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La commune du
balcon du Jura s’est
entichée du
recordman suisse
de saut en hauteur.
Prise de
température avant
les qualifications
de vendredi.

Pierre-Alain Schlosser

Sainte-Croix, son histoire indus-
trielle, ses machines à écrire Her-
mès, ses caméras Bolex, ses pho-
nographes Thorens, son musée
d’automates et de boîtes à mu-
sique et son champion d’athlé-
tisme. Du haut de ses 1082md’al-
titude, la localité de 4917 âmes est
prête à vivre des instants torrides.

À 10’000 km de là, un de ses
enfants va, dès vendredi (à partir
de 2 h 15 du matin), porter haut
les couleurs de la Suisse et de la
commune. Loïc Gasch vit ses pre-
miers Jeux olympiques. À 26 ans,
le sauteur en hauteur vaudois qui
a déjà bondi à 2,33 m, vise une
place pour la finale de dimanche.
Unmoment fort de sa carrière que
peu de Sainte-Crix manqueront.
Même s’il faudra veiller tard pour
le suivre, en vertu des sept heures
de décalage avec le Japon.

Ancien président de la société
de gym FSG Le Château, où tout
a commencé pour Gasch, Sylvain
Freyne ratera pour rien aumonde
ce rendez-vous. «J’étais déjà allé
l’applaudir à Berlin en 2018, ra-
conte ce supporter assidu. C’était
émouvant. Loïc, c’est un peu
comme mon fils, il fait partie de
la famille. Si on avait pu aller au
Japon, on y serait allé. Mais ce
n’est pas possible, à cause du Co-
vid, alors on le suivra devant la
télé. Peu importe si ça sera aumi-
lieu de la nuit!»

L’excitation des habitants de
Sainte-Croix est palpable, jusque
chez son syndic. «On est très fiers,

s’enthousiasme Cédric Roten. Il
réussit des résultats exceptionnels.
On va suivre les qualifications en
espérant qu’il passe en finale. C’est
un petit peu de Sainte-Croix qui se
retrouve à Tokyo.»

«C’est un grandmoment»
Les émotions sont encore plus per-
ceptibles auprès de Fabienne
Gasch, lamamande Loïc. «C’est un
grandmoment, assure-t-elle. Je l’ai
suivi dans chacune de ses compé-
titions, depuis le début. Que ce soit
la nuit ou non, je ne pourrai pas
manquer ses sauts olympiques.»

L’ambiance sera magique. Et
pas uniquement dans le clan
Gasch. «Loïc a beaucoup de sup-
porters, poursuit sa maman.
Après chaque exploit, on me fé-
licite quand je fais les courses. Je
réponds que ce n’est pas moi qui
saute.» Et Mme Gasch de pour-
suivre avec un autre exemple: «Je
travaille dans un home, et les
personnes âgées lisent les ar-
ticles consacrés à Loïc. Des gens
déposent les coupures de presse
dans ma boîte aux lettres. Tout
le monde le suit et se l’appro-
prie.»

Et pourtant, Fabienne Gasch
vit parfois des moments d’an-
goisse lors des compétitions. «Je
suis très stressée quand il saute,
avoue-t-elle. Quand ça ne se passe
pas bien, ça me prend la tête.
Quand je le vois aux interviews,
j’ai de la peine à croire que c’est
monfils qui passe à la télé. J’ai sur-
tout de la peine à concevoir qu’on
puisse sauter aussi haut. Moi, je
n’ai jamais dépassé 1,20 m!»

Discret et attachant
Tout le monde apprécie le cham-
pion et surtout sa personnalité.

David Von Felten a été son ensei-
gnant en 8e et 9e années (ndlr: ac-
tuelles 10e et 11e HarmoS). «Loïc
était un élève assez discret, tout
en étant participatif et très atta-
chant, se souvient son ex-maître
de français, d’histoire et de géo-
graphie. Il était très bien intégré
dans sa classe. Au niveau scolaire,
il était assez malin pour passer
l’année sans trop devoir travail-
ler. C’est une immense fierté de
voir un ancien élève aux JO. Sur-
tout avec les difficultés qu’il a
connues lorsqu’il a attrapé le Co-
vid. Je trouve cela méritoire et
exemplaire.»

Il faut dire que Loïc Gasch est
un compétiteur qui s’accroche à
ses objectifs. «Déjà petit, il était
mauvais perdant, révèle Fabienne
Gasch. En rentrant des concours,
s’il n’était pas premier, il crisait
dans la voiture. Il analysait les
sauts de chacun. Il voulait tou-
jours être le premier, sinon il avait
les larmes aux yeux.»Unemarque
de caractère sans doute néces-
saire pour atteindre les sommets.

Son abnégation n’est pas sa
seule qualité. «Il y a aussi sa fran-
chise, sa gentillesse et sa recon-
naissance, souligne avec bienveil-
lance Sylvain Frey. Je suis allé le
soutenir à Tallinn lors des Euro-
péens U23. Il a raté son concours
et il était quasi en pleurs. Il était
déçu pour moi, car j’avais fait le
déplacement pour lui.»

À l’approche du concours de
saut, les Sainte-Crix espèrent
vivre de belles émotions. «Il faut
surtout que Loïc ait confiance en
lui, insiste son ancien enseignant.
Je trouve qu’il représente extrê-
mement bien notre pays. Surtout
qu’il reste tel qu’il est, avec sa per-
sonnalité, sa motivation et sa joie
de vivre communicative.»

Athlétisme

Le syndic Cédric Roten (à g.) et Sylvain
Frey, ex-président de la société de gym.

Tout
Sainte-
Croix
est derrière
Loïc Gasch

U Né à Sainte-Croix il y a 56 ans,
le conseiller d’État Pascal Broulis
estime que Loïc Gasch est un
digne représentant de la
commune du balcon du Jura. «Il
symbolise le fondement même
des Jeux olympiques de l’Anti-
quité, annonce-t-il, en connais-
seur de l’histoire de ses ancêtres.
Au début des Jeux, en 776 av.
J.-C., les cités grecques dépo-
saient les armes et se réunis-
saient. Elles envoyaient des
athlètes à des joutes oratoires,
poétiques ou sportives. Quand
cet athlète payé et porté par la
cité revenait, on lui offrait le
privilège, à lui et à sa famille, de
ne plus verser d’impôts. À ce
propos, quand Stan Wawrinka
est revenu de Pékin avec la
médaille d’or, je lui ai dit que je
n’avais malheureusement pas le
pouvoir de l’exonérer. D’autres
cités offraient une maison, et les
plus chiches gravaient le nom
des athlètes sur des amphores.

C’était la cité qui portait
l’athlète. Nous sommes un peu
dans cette configuration avec
Loïc Gasch et Sainte-Croix.»
Pour Pascal Broulis, Loïc Gasch
a pris le relais d’illustres athlètes
sainte-crix. «Quand je faisais de
l’athlétisme, enfant, il y avait
dans le galetas de la salle de gym
des trophées d’Armand Cherpil-
lod, un grand lutteur suisse
mondialement connu. À

Sainte-Croix, on a aussi eu le
marcheur Aldo Bertoldi. Je me
souviens qu’une collecte avait
été lancée. J’avais vendu des
pin’s pour lui. Il a participé aux
JO de Barcelone. Et maintenant,
il y a Loïc Gasch. S’il réussit
quelque chose de grand, il
entrera lui aussi à tout jamais
dans les annales de la cité,
comme athlète remarquable.»
PAS

«Loïc symbolise les Jeux antiques»

Sports
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Suspendu pour
dopage, le sprinter
bâlois Alex Wilson
se voit privé des

Jeux. Page 11

Brèves olympiques

Bencic deux fois
dans le dernier carré
Tennis Belinda Bencic jouera les
demi-finales aussi bien en
simple qu’en double. Mercredi
après-midi, la Saint-Galloise
(WTA 12) s’est d’abord débarras-
sée de la Russe Anastasia Pa-
vlyuchenkova (WTA 18) 6-0 3-6
6-3, avant d’enchaîner, aux cô-
tés de la Zurichoise Viktorija Go-
lubic (WTA 49), face à la paire
australienne Stosur/Perez (6-4
6-4 en 1 h 23). Jeudi en demi-fi-
nales, Bencic affrontera la Ka-
zakhe Elena Rybakina (WTA 20)
en simple, tandis que le duo
baptisé «ViktoLinda» en décou-
dra avec les Brésiliennes Laura
Pigossi et Luisa Stefani, tom-
beuses surprises de Bethanie
Mattek-Sands et de Jessica Pe-
gula (USA/4). JR

Un temps canon
pour les Suisses
Natation Le Thurgovien Anto-
nio Djakovic (18 ans), le Gene-
vois Nils Liess (24 ans), le Tessi-
nois Noè Ponti (20 ans) et le Ge-
nevois Roman Mityukov (20
ans) ont décroché la sixième
place de la finale du 4x200 m
libre en arrêtant la cellule après
7’06’’12, soit 47 centièmes de
mieux que le record de Suisse
déjà pulvérisé la veille dans le
même bassin. Premier relayeur,
Antonio Djakovic a battu le re-
cord national du 200 m
(1’45’’77). EF

Desplanches et
Mityukov en demies
Natation Deuxième des séries
en 1’56’’89, soit à 43 centièmes
de son record de Suisse, Jérémy
Desplanches (26 ans) s’est logi-
quement glissé en demi-finales
du 200 m 4 nages, son épreuve
de prédilection. Un autre Gene-
vois, Roman Mityukov, s’est
qualifié pour les demi-finales du
200 m dos en nageant en
1’57’’45 en séries (11e place), à
plus d’une seconde de son re-
cord national. Il ne s’est par
contre pas qualifié pour la finale
du 100 m libre, son temps de
48’’53 lui ayant valu le 16e et
dernier rang des demi-fi-
nales. EF

Pas de finale pour
Frédérique Rol
Aviron Frédérique Rol (28 ans)
et Patricia Merz (28 ans) ne ra-
meront pas en finale A du deux
de couple. La Vaudoise et la Zou-
goise ont bouclé mercredi les
2000 mètres de leur demi-finale
à la 4e place, alors que seuls les
trois premiers bateaux étaient
qualifiés. Le duo suisse a rallié
l’arrivée en 6’48’’92, à plus de
5 secondes des 3es. EF

Biles renonce au
concours général
Gymnastique Reverra-t-on Si-
mone Biles aux Jeux de Tokyo?
Quelques heures après une soi-
rée parfois sidérante à l’issue de
laquelle elle a abandonné au
concours par équipe et évoqué
ses difficultés psychologiques,
l’Américaine a renoncé au
concours général prévu ce jeudi.
La Fédération américaine a pré-
venu que la participation de la
superstar serait évaluée «quoti-
diennement» pour toutes les
épreuves sur lesquelles elle est
inscrite: poutre et saut di-
manche, sol lundi et barres asy-
métriques mardi. AFP
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Pascal
Broulis se
réjouit de
voir un
Sainte-Crix
porter haut
les couleurs
de la
commune,
du canton
et du
pays. VANESSA
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Fabienne Gasch, la maman, va vivre de
belles émotions devant son écran.
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Ancien enseignant, David Von Felten
est fier de la trajectoire de son élève.
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